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DE VX I E M E.

Sur Hebr.XII.verſ.2.3. - s

2. Regardans à Ieſus Chef& conſomma

teur de lafoy.lequel pour la ioye qui lui

eſtoit propoſee,a ſouffert la croix, ayant

meſbriſé la honte, & s'eſt aſſis à la dex

tre du throne de Dieu.
-

3 Parquoy conſiderez diligemment celuy

qui a ſouffert vne telle contradiétion

des pecheurs à l'encontre deſoyafin que

vous ne deueniez laſches en defaillamé

en vos courages,
-

#5 uoit iadis ordonnee au peu

# ple d'Iſrael en Egypte, mes

^"freres, ſe rapportoit à Ieſus

Chriſt, à deux eſgards, à ſçauoir aure

gard de Pagneau qui y fut occis(entant

que Ieſus Chriſt eſt l'agneau de Dieu

qui ofte le peché du monde, & qui a
- - eſté• · •

-

| A Paſque que le Seigneura

º
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eſté ſacrifié pour nous.) Et au regard .

du premier né de chaſque famille d'Iſ

raël,lequel deuoit eſtre frappé du glai

ue de l'Ange deſtructeur: Et cette der

niere partie ſignifioit trois choſes, la

premiere que Ieſus Chriſt comme le

premier né de la famille de Dieu con

- ſacreroit tous ſes freres par ſes ſouf

frances, ſelon que dit l'Apoſtre Hebr.

2. qu'il eſtoit conuenable que celuy par le

quel &pour lequel ſont toutes choſes, puis

qu'il amenoit pluſieurs enfans à gloire ,

· conſacraſt le Prince de leur ſalut par affli

ctions. La ſeconde,que IeſusChriſt ſe

roit bien toſt deliuré de la mort , &

qu'il paſſeroit de la mort à la vie, ainſi

que la deliurance des premier-nés en

Iſraël arriua en vn inſtant, & fut ſem

blable à celle d'Iſaac lequel fut deliuré

par vne ſemblance de reſurrection,

ainſi qu'en parle l'Eſcriture. Et latroi

ſieſme, quc comme les premier-nés a

uec tout le peuple paſſoyent en la ter

re de Canaan, auſſi Ieſus Chriſt par ſes

. ſouffrances paſſeroit en la Canaan ce

leſte, ſelon que la Canaan terrrienne

eſtoit la figure du royaume des cieux,
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cieux, à quoyS.Ieana eu eſgard quand

il nous repreſente au chapitre treizieſ

me de ſon Euangile , que la feſte de la

Paſque eſtant venuë, Ieſus Chriſt conſide

ra que ſon heure eſtoit venuë pour paſſer

de ce monde au Pere Et de faict ce mon

de eſtant comme l'Egypte de iadis, &

le mot de Paſque eſtant à dire, paſſage,

Iéſus Chriſt contemploit conuenable

ment par la Paſque , ſon paſſage du

monde au Pere, c'eſtà dire du monde

, au Paradis de Dieu. -

Il ſeradonc à propos (puis que nous

paracheuons en cette iôurnee la cele

| bration de la Paſque Chreſtienne)que

nous vous expoſions noſtre texte or

dinaire, lequel nous repreſente le paſ

· ſage que Ieſus Chriſt a fait des ſouf

frances de la croix à la gloire du throſ

ne de Dieu, voire d'autant plus que

l'Apoſtre propoſe Ieſus Chriſt comme

lé Chef qui nous faict paſſer auec ſoy

en ſa gloire, nousintroduiſant des mi

ſeres de cette vie en ſon Paradis,Regar

dans,dit-il,à Ieſus chef& conſommateur

de la foy, lequel pour la ioye qui luy eftoit

propoſee a ſouffert la croix ayant meſpriſé

la
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la honte, & s'eſt aſſis à la dextre du thrène

de Dieu. Parquoy conſiderez diligemment

celuy qui a ſouffert vne telle contradiction

des pecheurs à l'encontre de ſoy, afin que »

vous me deueniez laſches en defaillant en

vos courages. -

L'Apoſtre auoit au chapitre prece

dent allegué les plus notables exem

ples de foy qui auoyent eſté és aages

, de l'Egliſe, depuis Abel iuſques à peu

de ſiecles auant la venuë de Ieſus

Chriſt ; dequoy il auoit tiré cette con

cluſion , Veu doncques que nous ſommes

enuironnés d'vne ſi grande muee de teſ

moins, reiettans tout fardeau & lepeché

qui nous eaueloppe tant aiſément, pourſui
uons conſtamment la courſe qui nouse#

propoſee; maintenantiliointaux exem

ples des fideles celui du Chefmeſme,à

ſçauoir de Ieſus Chriſt. Partant ſi en la

derniereaction ſur ce texte,nous auons

veu les eſgards qu'il faict que nous

ayions à la foy, eſperance, & conſtan

ce de toute l'armee de Ieſus Chriſt,

nous auons à vous propoſer mainte

nant celle du general : en quoy nous

conſidcrerons trois choſes.
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| I, Le tiltre que l'Apoſtre donne à

Ieſus Chriſt.

2. Ce que l'Apoſtre veut que nous

conſiderionsen ce Chef

3. Le fruict qui nous en doit reuenir,

, I. P o 1 N c T. . |

Le tiltre de Chef& conſommateurde

la foy , que l'Apoſtre donne à Ieſus

Chriſt peut eſtre entendu à diuers eſ

gards, ſelon que la foy eſt diucrſement

conſideree. Premierement la foy ſe

prenant pour l'acte & l'œuure de la

foy dedans nous. Ce tiltre de Chef&

conſommateur de la foy donné à Ieſus

Chrift emportera que nous deuons à

Ieſus Chriſt tout ce qui eſt de l'œuure

de la foy, à ſçauoir le commencement

& l'accompliſſement , ſelon que dit

l'Apoſtre Philipp.chap.deuxieſme, que

c'eſt Dieu qui produit auec efficace le »

vauloir& le parfaire.Car Chefſe prend

pour autheur& cauſe, comme Hebr.2.

l'Apoſtre a appelé Ieſus Chriſt Chef de

ſalut,c'eſt à dire autheur. Et Act.3.il eſt

appelé Chefde vie, c'cſt à dirc autheur.

- Et le
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Et le mot conſommateur,en la langue de

l'Apoſtre eſt celuy quiparfaict & accom

plit. Et en ce ſens l'Apoſtre conſole

roit les fideles de ce que la courſe

qu'ils ont commencee eſtant penible

& difficile , Ieſus Chriſt ne laiſſeroit

pas ſon œuure imparfaicte,mais la pa

racheueroit; comme le meſme Apo

ſtre dit 2.TheſſI. Dieu accôplira en vous

tout le bonplaiſir de ſa bonté & l'œuure ,

de fºy puiſſamment. Et Phil I. Ie ſuis aſ

ſuré que celuy qui a commencé la bonne »

a'uure de la cómunion de l'Euangile,la

parfera iuſqu'à la iournee de Ieſus Chriſt.

Car ô fideles,Ieſus Chriſt qui vous met

en la carriere & en la lice vous tend la

main, &vous fortifie à ce que vous ve

, niez iuſques au bout. Dieu eſt fidele

· qui ne permettra point que nous

| ſoyions tentez outre ce que nouspou

uons, mais donnera l'iſſue auec laten

tation , afin que vous la puiſſiez ſou

ftenir,dit l'Apoſtre I. Cor.io. Or il eſt

expediét qu'en noſtre courſe(ſentás en

· nous de grandes infirmitez)nous nous

cóſolions de ce que ceque le Seigneur pſiis.

a cómencé& aduancé,il ne le delaiſſe

|
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point: comme auſſi S.Pierre au I. de ſa

premiere dit que Dieu nous ayant par

ſa miſericorde regenerez en eſperance

viue par la reſurrection de Ieſus Chriſt

d'entre les morts, nous ſommes gardez

en ſa vertu par la foy pour auoir le ſalut

qui eſt preſt deſtre reuelé au dernier

temps. Ceux-là rauiſſent cette conſo

lation aux fideles, qui attribuent en

partie aux forces du franc arbitre la

conuerſion de l'homme , car ayans

donné le commencement du ſalut à

' vne cauſe foible, & inconſtante, ils ne

· peuuent ſinon eſtre en doubte conti

nuelle de l'accompliſſement, puis qu'il

faut qu'ils l'attendent de la meſme

· cauſe. Voſtre ſalut doncques ô fideles

eſt bien plus aſſeuré és mains de Dieu,

qu'és voſtres , & en ſa grace & vertu

qu'en voſtre franc arbitre. Il nous vaut

mieux auoir Ieſus Chriſt pour Chef&

conſommateur que de dependre de

· nous meſmes. |

Secondement en prenant la foypour

· la doctrine de la grace& des choſes

du ſalut, Ieſus Chriſt en eſt le Chef&

le conſommateur, entant que la foy&

, la
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la grace ayant eu ſes commencemens

de luy ſous l'Ancien Teſtament , a eu

de luy meſme ſa conſommation ſous

de Nouueau. Car l'Apoſtreayant parlé

des fideles qui auoyent veſcu és pre

miers aages de l'Egliſe, d'Abel,Enoch,

Noé,Abraham,lors quela promeſſe de

grace n'auoit que ſes commencemens,

& appliquantſon propos aux fideles

quiauoyent receu la pleine meſure de

la grace& de la reuelation celeſte ſous

l'Euangile, il a voulu comprendre tous

ces fideles-là ſous vn ſeul Ieſus Chriſt,

comme Chef& conſommateur, pour

monſtrer que tous eſtoyent vnis en

vne meſme foy,bien qu'és vns encom

mencée &és autresamenée à ſa perfe

ction : qu'ainſi il n'y auoit qu'vn Ieſus

Chriſt qui eſt le meſme hier & auiour-HekIR

d'huy & eternellement; Dont auſſi Sainct

Pierre dit Actes 15. que nous ſommes

-ſauuez par la grace de Ieſus Chriſt,ainſi

que les Peres de l'Ancien Teſtament.

Tous les aages de l'Egliſe doiuent à ce

-Chriſt tout ce qu'ils ont eu de grace

ſoit les aages de l'enfance & du com- .

-mencemét quil'ont eu pour Chef, ſoit
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· les aages de la pleine ſtature & de la

, perfection qui l'ont eu pour cóſomma- .

teur. Et ce tiltre ſemble marquer vne

· oppoſitió de Ieſus Chriſt à la loy: ſelon

que l'Apoſt.dit Heb.7.que la Loy n'a rië

| amené à perfectiô, mais que ce qui amene à

perfection eſt l'introductiô d'vne meilleure

, eſperâce à ſçauoirl'alliâce degrace.Voi

· re, à vray dire, laLoy n'a rien dóné de

la grace;c'eſt à dire n'en a donné aucu- .

ne meſure & portion : mais tout ce qui

en eſt eſt deu à vn meilleur Principe:

| ſelon qu'il eſt dit en S.Iean chap. I. La

Loy a eſté donnee par Moyſe, mais la grace

& la verité eſt aduenuë par Ieſus Chriſt.

En troiſieſme lieu ſi vous conſide

· rez que la foy trouue en Ieſus Chriſt

ſon eſtre le plus excellent & ſa perfe

· ction; vous appelerez Ieſus Chriſt Chef

& conſommateur de la foy,en prenant

· Chef & conſommateur pour meſme

· choſe.Car on appele le chefd'vne cho

ſe celuy qui en al'excellence & le plus

· eminent degré.Et le mot de conſomma

· teur, ou qui donne la perfeôtion , ſe rap- .

porte à cela meſme. Et ainſi l'Apoſtre

- voudra dire que Ieſus Chriſt par ſa có--

duite
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duicte & ſa diſpenſation à donné à la

foy ſon degré le plus excellent & ſa

perfection,entant qu'il a meſpriſé l'op

probre & l'ignominie extreme pour la

ioye qui lui eſtoit propoſee en la dex

tre de Dieu. Et certes Ieſus Chriſt de

uoit eſtre pour patron à tout ſon corps

myſtique ; & ſon chef en perfection

de vertus morales, auſſi bien qu'en au

thorité & puiſſance. *-
-

Or encor que tous ces eſgards ſoy

ent veritables, i'eſtime que l'Apoſtre

en a vn autre en ces termes de Chef&

conſommateurde lafoy, & qu'il entend

que Ieſus Chriſt meine les fideles au

combat comme leur Capitaine,& qu'il

donne à leur foy l'accompliſſement &

la perfection de ſes deſirs, à ſçauoir la

iouïſſance de la vie & felicité celeſte.

Maraiſon eſt que l'Apoſtre a conſide

ré les fideles en corps comme l'armee

de Ieſus Chriſt: & que le mot de Chef,

en la langue de l'Apoſtre, ſignifie auſſi

Capitaine , & que pourtantil veut dire

ue ſi nous conſiderons Ieſus Chriſt és

combats ſous l'Euangile , comme le

Capitaine que nous ſuiuons dans la

- | D



5o SermonSecond

croix & les ſouffrances , nous le de

uons auſſi conſiderer comme celuy

qui a en main les couronnes & la gloi

re pour remunerer ceux qui auront

bien combattu. Aquoy i'adiouſte que

l'Apoſtre a dit au chapitre precedent,

ue les anciens eſtoyent morts en la

foy ſâs auoirobtenu la promeſſe, Dieu

ayant pourueu quelque choſe de meil

leur pour nous, à ce qu'ils ne vinſſent à

perfeétion ſans nous : là où nous auons

monſtré que la perfection s'entendoit

de la gloire & felicité celeſte que l'on

doit obtenir en corps & en ame par la

reſurrection : maintenant doncques

quand l'Apoſtre dit que Ieſus Chriſt

eſt celuy qui donne la perfection à la

foy, il regarde la perfection de la reſur

rection glorieuſe, laquelle Ieſus Chriſt

nous prepare. Et de fait l'Apoſtre veut

que nous regardions Ieſus Chriſt com

me ayant ſouffert la croix & s'eſtant

aſſis à la dextre du throne de Dieu,

pour introduire les fideles en la meſme

gloire. Venez donc fideles , prendre

courage en la ſuitte de ce Chef & Ca

pitaine. Il eſt vray qu'il vous appelle

' . · aux
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, aux combats , diſant , Si quelqu'vn

veut venir apres moy qu'il charge ſur

ſoy ſa croix & me ſuiue , mais auſſi il

donne à voſtre foy, apres que vous au

rez combattu,la ccnſommation, à ſça

uoir la gloire d'vn triomphe eternel. Il

a obtenu la puiſſance du Pere & de

mener au combat, & de donner les

couronnes, ſelon qu'il dit en l'Apoca

lypſe chap.2.Sois fidele iuſqu'à la Inort

& ie te donneray la couronne de vie,

& en S.Iean chap.17. Pere, tu as donné

au Fils puiſſance ſurtoute chair, afin qu'il

donne la vie eternelle à tous ceux que tu

luy as donne ( Et S. Iean 6. C'eſt icy la

volonté de celuy qui m'a enuoyé, que qui

conque contemple le Fils & croit en iceluy,

ait vie eternelle, & pourtant ie le reſſuſci

teray au dernieriour. Et Iean 5. Comme

le Pere a vie en ſoy meſme, ainſi a-il don

né au Fils d'auoirvie enſoy meſme, & luy

a donnépuiſſance d'exercer iugement, en

tant qu'il eſt le Fils de l'homme , c'eſt à

dire entant qu'il eſt le mediateur, dont

il infere que les morts orront la voix

du Fils de l'homme. Les Capitaines

icy bas meinent pluſieurs au combat

·

·

- D ij
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qu'ils n'en ramenentpas , & qui ſont

fruſtrez de toutes leurs eſperances:

mais il n'en eſt pas ainſi de ce Capitai

ne Celeſte, il couronne tous ceux qui

combattent ſous luy , & leur donne à

tous la perfcction &gloire laquelle ils

ont eſperee. Ce ſont ces eſgards que

l'Apoſtre requiert de nous , quand il

dit, Regardans à Ieſus Chef& conſomma

teurde la foy, lequelpour la ioye quiluy eſ

toit propoſee a ſouffert la croix, ayant meſ

priſé la honte, & s'est aſſis à la dextre du

throme de Dieu , ce qui eſt le ſecond

poinct de noſtrepropos.

II. P o I N C T.

' \ #

Nous ne manquons à noſtre deuoir,

mes freres , que par n'ouurir pas les

yeux à la lumiere eſclatante que Ieſus

Chriſt nousfournit en l'Euangile ; No

ſtre Apoſtre nous propoſe cette lumie

re en l'eſtat de la croix& de la gloire

de Ieſus Chriſt. Mais les mots deno

ſtre texte ſont traduits en deux façons.

Il y ena qui au lieu de cesmots , Pour

la ioye qui luy eſtoit propoſee, traduiſent
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au lieu de la ioye qu'il auoit en main;

d'autant que la particule que l'Apoſtre

employe en ſa langue ſignifie propre

menten la place, ou, au lieu : comme en

S.Luc II.II. Si vn enfant demande à ſon

pere vn poiſſon,luy baillera-il pourvn poiſ

ſon vn ſerpent, là eſt la particule de no

ſtre texte; Et ceux qui ſuiuent cette

traduction eſtiment que l'Apoſtre par

le de la gloire que Ieſus Chriſt auoit

euë de toute eternité, de laquelle Ieſus

Chriſtfait mention en S.Iean 17.quand

il dit, Pere glorifie moy emuers toy meſme

de la gloire que i'ay euë par deuers toy de

uant que le monde fuſt fait. Comme ſi

l'Apoſtré vouloit dire que Ieſus Chriſt

eſtoit deſcendu de l'eſtat de ſon repos

& de ſa gloire, & de ſon throne Cele

ſte,en la terre en vn eſtat de trauaux&

de miſeres. Car bien que ſa nature Di

uine ne peuſt receuoir aucune altera

tion , neantmoins par la diſpenſation

de ſa ſageſſe ayant reueſtu noſtre na

ture humaine , & deuant ſouffrir en

elle la peine du peché, les rayons de ſa

diuinité ( qui euſſent rempli de vie &

de ioye la nature humaine) furent rc

D 11)
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tirés pour vn temps, iuſqu'à ce que ce

Mediateur euſt ſouffert les douleurs

& les miſeres requiſes pour l'expiation

du peché. Et en ce ſens l'Apoſtre nous

monſtreroit deux choſes , à ſçauoir,

remierement l'immenſe charité de

Ieſus Chriſt, de ce qu'ayant par deuers

ſoy la ſource & la plenitude de la ioye

& de la gloire (de laquelle tout ce qui

eſt de ioye & de gloire és Anges meſ

mes n'eſt qu'vn rayon) a eu la charité

de ſubir la croix pour nous. Car cette

charité prend ſa hauteur de la ſublimi

té de la ioye & de la gloire de laquelle

il eſt deſcendu en la douleur& en l'op

probre. L'autre choſe que cette expo

ſition monſtreroit , ſeroit que nous

ſommes grandement obligez à patien

· ce; car ſi celuy qui par vn droict ſouue

rain auoit en main la ioye & la gloire,

a porté patiemment la croix & l'op

probre : combien ſommes-nous obli

gez à patience , nous qui eſtions nez

aux miſeres, & auſqucls le peché lesa

| uoit rendues naturelles : Mais nous

pouuons nous tenir à la traduction or

dinaire, & prendre la particule pour au

- ſens

|
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ſens que luy donne noſtre verſion, en

entendant que Ieſus Chriſt , non en

lieude la ioye qu'ilauoit en main,mais

à raiſon & en conſideration de la ioye

qui luy eſtoit preparee & propoſee, a

ſouffert la croix & a meſpriſé la honte,

c'eſt à dire, qu'ayant regardé la gloire

qui luy eſtoit promiſedu Pere pour re

compenſe de la croix & de la honte

qu'il auoit à ſouffrir, il s'eſt porté cou

rageuſement à la ſouffrance. Car auſſi

cette particule que l'Apoſtre employe

en ſa langue eſt propre pour exprimer

les compenſations, comme en ce meſ

me chapitre l'Apoſtre l'employe quâd

il dit que Eſau pour vne viande vendit

ſa primogeniture. Or la gloire que Ie

ſus Chriſt a obtenuë d'eſtre eſleué à la

dextre de Dieu, eſt repreſentee en l'Eſ-.

' criture Saincte comme vn tres-grand

aduantage, à l'eſgard de ſa nature hu

maine & de ſa charge de Mediateur,

laquelle I'expoſoit à vn aneantiſſe

ment, ſelon que dit l'Apoſtre Philip.

2. Il s'eſt rendu obeiſſant iuſqu'à la

mort de la croix , pour laquelle cauſe->

Dieu l'aſouuerainement eſleué , & luy a

D iiij
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· donnévn nom qui eſt par deſſus tout nom.

Et cette expoſition me ſemble plus

propre & plus conuenable pour trois

raiſons,La premiere que l'Apoſtre par

le d'vne ioye qui eſtoit propoſee à Ieſus

Chriſt , employant le meſme terme .

que quand il dit que nous pourſuiuions

' la courſe qui nous eſt propoſee ; auquel

ſens ce mot de propoſee n'exprime

roit pas conuenablement la ioye que

Ieſus Chriſt auoit deſia & qu'il poſſe

doit de toute eternité, mais bien celle

à laquclle il eſtoit appelé & qui luyeſ

toit miſe au deuant, afin qu'il l'acce

ptaſt. La deuxieſme raiſon eſt qu'il

eſt dit que Ieſus Chriſt pour cette ioye »

a meſpriſé la honte ; Or la ioye qu'il a

uoit en main de toute eternité ne le

portoit pas à meſpriſer la honte : au

contraire elle la rendoit odieuſe. C'e-

ſtoit donc la ioye qui luy eſtoit propo

ſee au bout de ſa courſe qui luy faiſoit

meſpriſer la honte. Latroiſieſmerai

ſon eſt que l'Apoſtre ioinct icy l'exem

ple de Ieſus Chriſt à celuy des fideles

auſquels la foy auoit eſté la ſubſiſtance

des choſes qu'ilseſperoyent, & la de

"- monſtration
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monſtration des choſes qu'ils ne voy

oyent point, à ſçauoir de la felicité ce

lcſte,ce qui leur auoit faict prendre en

patience leurs tribulations & ne tenir

compte d'eſtre deliurés. -

L'Apoſtre donc veut mettre à la te

ſte de tous ces fideles Ieſus Chriſt com

me exemple de l'eſperance à laquelle

il exhortoit.Et certes cet argument eſt

puiſſant , puis que la ioye & la gloire

propoſeeà Ieſus Chriſt eſt celle-là meſ

me (ſelon la proportion du Chef aux

membres) laquelle nous eſt promiſe&

preparee , Ieſus Chriſt nous ayant pro

mis, ſi nous vainquons, denous faire

ſeoir auecſoy en ſon throne, comme il

avaincu & eſt aſſis auec ſon Pere en

ſon throne. -

Or ſur ce que Ieſus Chriſt pour la

ioye qui luy eſtoit propoſee a ſouffert

la croix& meſpriſé la honte,quelqu'vn

ourroit faire cette demande , Ieſus

Chriſt n'auoit-il point d'autre motif à

ſouffrir la croix, que la ioye & lagloi

re de la remuneration propoſee ? Cer

tes ſi auoit : car il auoit pour premier

&pour principal motif ſa charité qui
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l'embraſoit d'affection à nous ſauuer,

eſmeu qu'il eſtoit de compaſſion de la

morten laquelle nous eſtions: comme

l'Eſcripture nous marque ce motif,

Epheſchapitre 5. Chriſt a aimé l'Egliſe

& s'eſt donné ſoy-meſme pour elle , afin

qu'il la ſanctiffaſt. Il auoit auſſi pour

motifla complaiſance & l'obeiſſance à

s ſon Pere, ſelon qu'il dit, me voici venu,

que ie face, ô Dieu, ta volonté.Mais no

ſtre Apoſtre ne parle ici que du motif

qui ſeruoit à ſon but , qui eſtoit de

conſoler les fideles dans les tribula

tions de cette vie par l'eſperance de la

ioye & remuneration qui nous eſtpro

ſee. D'où nous apprenons (en paſ

ſant) que les eſgards que nous auons à

· la recompenſe que Dieu a promiſe à

nos œuures & à noſtre patience, s'ad

iuſtent fort bien auec l'amour que

nous portons à Dieu : Il eſt vray que

l'amour doit eſtre le premier &

principal motif qui nous induiſe à no

ſtre deuoir,afin que nous ſoyonsdiſtin

gués d'auec le mercenaire, qui eſtant

ſans amourenuers celuy qu'il ſert, n'a

eſgard qu'au ſalaire , mais en ſuite de

l'amour
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l'amour nous regardons à la remune

· ration.Et c'eſt ainſi que Ieſus Chriſten

regardant à la remuneration, a ſouffert

la croix. - ·

En l'Eſcriture la croix ſe prend,quâd

il eſt parlé des fideles, pour toute ſor

te d'affliction ; comme quand Ieſus

Chriſt dit, ſi quelqu'vn veut venir a

pres moy qu'il charge ſur ſoy ſa croix

&c. Et cela ſe dit à cauſe de l'analogie

qu'il y a des ſouffrances des membres

à celles du chef, au regard duquel la

croix ſignifie le ſupplice le plus igno

minieux & plus cruel qui fuſt prati

qué entre les Romains, duquel on pu

niſſoit les eſclaues en leurs crimes, les

brigands,& les malfaiteurs de la lie du

peuple : & il eſtoit appelé croix de la

forme du bois ſur lequel on clouoit le

patientSupplice que la iuſtice & ſageſ

ſe de Dieu auoit choiſi pour la peine

des pechés du monde en Ieſus Chriſt,

afin de monſtrer l'execration en la

quelle le peché eſtoit deuant Dieu:ſe

len qu'il auoit eſté dit par Moyſe,Mau

dit eſt quiconque pend au bou :Ce ſuppli

| ce , comme extreme en ignominies
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ayant entre tous eſté pris pourſymbo

le & marque de l'ire & malediction de

Dieu contre l'homme. Auſſi noſtre

Apoſtre a ioint à ce mot de Croix ce

luy de honte, ſelon que Philip.chap.2.il

| parle de mort ignominieuſe de la croix.

L'Apoſtre voulant par le mot de honte

exprimer tout l'opprobre duquel fut

accompagné ce ſupplice en Ieſus

Chriſt : entant qu'on luy cracha en la

face, on le buffeta, on le frappa,en luy

diſant qu'il deuinaſt qui l'auoit frappé?

on luy mit vn roſeau en la main com

me vn ſceptre , & vne couronne d'eſ

pines ſur la teſte pour ſe mocquer de

ſa royauté; & choſes ſemblables pour

leſquelles il dit Pſ22. Ie ſuis vn ver&

non point vn homme, l'opprobre des hom

mes & le meſpriſé du peuple. Et certes le

peché eſt choſe ſi execrable deuant

Dieu qu'il a deu auoir pour ſa peine,

non ſimplement les douleurs de la

mort, maisauec cela teute ignominie

& opprobre.La raiſon eſt que le peché

choque l'honneur& la gloire de Dieu

| par rebellion & refus de ſouſmiſſion.

Et nos premiers parens auoyent voulu

- s'eſleuer
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s'eſleuer par deſſus Dieu. Pour cette

cauſe l'opprobre & la honte auoyent

deu eſtre le partage du peché. Or no

ſtre Apoſtre fait mention de honte eu

| eſgard aux Hebreux leſquels il voyoit

auoir ſouffert beaucoup d'opprobre de

leurs concitoyens,ſelon qu'il a dit cha

pitre Io. Vous auez eſté eſchaffaudez de

uant tous paropprobres & tribulations. Et

I'Apoſtre dit que Ieſus Chriſt a meſpri

ſé la honte, pour exprimer que la ioye

& la gloire à laquelle il aſpiroit, eſtoit

ſi puiſſante en ſon eſprit,qu'elle luy fai

ſoit paſſer par deſſus les choſes les plus

faſcheuſes. C'eſt l'effect que l'impreſ

ſion de l'eſperance celeſte doit faire

en nos eſprits que l'Apoſtre propoſe

Rom.5. quand il dit que nous nousglori

fions és tribulations en l'eſperance de la '

gloire de Dieu, Et l'Apoſtre pour mon

ſtrer que cette eſperance ne confond

point&que la croix & l'opprobre por

tez en patience ſont le chemin à la

gloire, dit que Ieſus Chriſt ayantmeſ

priſé la honte s'eſt aſſis à la dextre du

throme de Dieu. . -

Vous auez ouy ſouuent que cette
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ſeance exprime en Ieſus Chriſt le pre

mierdegré d'honneur, & d'authorité

apres celuy du Pere : pource que iadis

les Roys & Princes faiſoyent ſeoir à

leur main droite , ceux à quiils vou

loyent donner la premiere place d'hó

neur apres la leur, ainſi que nous liſons

I.Roys 2. que quand Batſeba mere de

Salomon vint pour luy faire vne de

mande , on luy mit vn ſiege à main

droicte du thronè Royal : & à cet eſ

gard il eſt dit Pſ. 45. que l'Eſpouſe du

Roy eſt à ſa main drotcte, paree d'or

-

d'Ophir. Et quand il y auoit deux per

ſonnes auſquelles le Roy vouloit don

ner les premieres places apres la ſien

ne, il en mettoit l'vne à la droicte & à

l'autre à la gauche ; auquel eſgard la

mere des enfans deZebedee, s'imagi

nant que Ieſus Chriſt regneroit ici bas

à la façon des Roys du monde,& vou

lant demander les premieres dignitez

pour ſes deux fils, le pria que l'vn fuſt

aſſis à ſa main droičte& l'autre à ſa main

gauche. C'eſt doncques de cette façon

de faire qu'eſt priſe cette expreſſion de

la gloire de leſus Chriſt, qu'il s'eſt aſſis

- à la

. \
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à la dextre de Dieu, ou à la dextre du

throne de Dieu, comme au chapitre

I. de cette Epiſtre, l'Apoſtre a dit que

Ieſus Chriſt apres auoir faict la purga

tion de nos pechés par ſoy meſme, s'eſt

aſſis à la dextre de la Maieſté és lieuxtreſ

hauts:& au chapitre 8. Nous auonsvn

Sacrificateur qui s'eſt aſſis à la dextre »

du throme de la Maieſté és cieux. Car le

Pere eſt confideré comme le Roy de

l'Vniuers ; & le Chriſt le Mediateur

conſideré comme eſtabli pour lieute

nant du Pere, afin de ſeigneurier ſur

toutes les creatures & exercer toute

puiſſance au ciel & en la terre , afin

qu'à ſon nom tout genouil ſe ploye de

ceux qui ſont és cieux & en la terre &

deſſous la terre; & apres qu'il aura de

ſtruicttous ſes ennemis& la mort meſ

me,les ayant tous mis ſous ſes pieds, il

eſt dit qu'il remettra le Royaume au Pere, I.Cor.15.

afin que Dieu ſoit par ſoy meſme, & .

ſans entremiſe d'vn Mediateur, toutes

choſes en tous:ce regne du Mediateur

n'ayant qu'autant de duree qu'en au

ront les ennemis de l'Egliſe de Dieu;

pource qu'il n'a eſté eſtabli qu'afin de

- /
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les abolir, ſelon qu'il eſt dit PſIIo. Le

Seigneur a dit àmö Seigneurſieds toy à ma

dextre, inſqu'à tant que i'aye mis tes enne

mis pourmarchepied de tes pieds. Voila

donc Ieſus Chriſt en la iouïſſance de

la ioye & la gloire qu'il s'eſtoit propo

ſee : Voila fideles ce Chriſt lequel a

uoit eſté abbaiſſé au deſſous des hom

mes& des Anges , qui eſt maintenant

eſleué au deſſus de toutes choſes; ſelon

que noſtre Apoſtre a dit Hebr.2. Nous

voyons couronné de gloire & d'honneur

celuy qui auoit eſté pourvn petit de temps

fait moindre que les Anges. Voila celuy

que les hommes auoyent commefou

lé à leurs pieds qui a maintenant tou

tes choſes ſous ſes pieds. Ainſi conſi

derez,fideles, que vous qui eſtes main

tenant la balieure & la raclure de

tous,ſerezvn iour eſleuez ſur le throne

º de Dieu. Pourquoy ne regardez-vous

, que voſtre eſtat preſent à Pourquoy ſe

parez-vous ce que Dieu a conjoinct? .

Le laboureur ne ſepare pas ſes trauaux

d'auecl'eſperance de la moiſſon : ni le

ſoldat la difficulté des combats d'auec

l'honneur de la victoire : au contraire

l'aduanta
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l'aduantage de l'vn fait ſupporter les

difficultés de l'autre : & c'eſt à quoy

l'Apoſtre nous conduit maintenant.

III. P o I N C T.

Parquoy, dit-il, conſiderez diligem- .

ment celuy qui a ſouffert vne telle contra

diction des pecheurs à l'encontre de ſoy,

affm que vous ne deueaie{ laſches en de

faillant en vos courages. Le fruict que

nous auons des ſouffrances de Ieſus

Chriſt eſt diuers : l'vn eſt de conſoler

nos ames par l'expiation de nos pe

chez. L'autre de nous porter à ſancti

fication, & le troiſieſme de nous four

nir des argumens à patience & con

ſtance. Le premier regarde le merite

de ſon ſang : le ſecond la vertu de ſon

eſprit ; & le troiſieſme ſon exéple. Ie di

que le premier eſt la cóſolation de nos

ames par l'expiatió de nos pechez, en

tant que Ieſus Chriſt par ſa mort a ſa

tisfaict à la iuſtice de Dieu pour nous,

en ſorte que par ſon obeiſſance nous Rom ;.

ſommes conſtituez iuſtes, & que com

meil a eſté fait pechépour nous, nous * cors.

)

º
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ſommes faicts iuſtice de Dieu en luy.

A raiſon dequoy vous oyez l'Apoſtre

, diſant Rom.8. qui eſt-ce qui intentera

accuſatió cótre les eſleusdeDieuèDieu

eſt celui qui iuſtifie;qui eſt-ce qui con

damnera Chriſt eſt celuy qui eſt mort.

Et c'eſt ce fruict que Ieſus Chriſt ſur

toutes choſes nous veut donner au Sa

crement, quand il dit que ſon corps a

eſté rompu pournous, & que ſon ſang

a eſté reſpandu en remiſſion des pe

chez : c'eſt à ſçauoir que Ieſus Chriſt

s'eſt mis en noſtre place & aporté nos

pechez en ſon corps ſur le bois,& que

parſes playes nous auons gueriſon. Ce

· fruict, mes freres, eſt le vray ſuc de vie

en nos ames, c'eſt ce qui les reſtaure &

| viuifie;& par le moyen dequoy la chair

de Ieſus Chriſt leur eſtvraye viande,&

le ſang de Ieſus Chriſt vray breuuage:

car celuy qui a faim & ſoifde iuſtice,

trouue dequoy ſe raſſaſier abondam

ment.Mais noſtre Apoſtre ne parle pas

en noſtre texte de ce fruict de la mort

de Ieſus Chriſt , il en a parlé ample

ment és chapitres precedents, quand

· il a diſputé à l'encontre des Iuifs tou- .

chant
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chant le ſacrifice de Ieſus Chriſt, ayant

repreſenté qu'il eſtoit impoſſible que

le ſang des taureaux&des boucs oſtaſt

les pechez, & que nous ſommes ſan-Hib ie.

ctifiez par l'oblation vne ſeule fois fai

te du corps de Ieſus Chriſt : & que le Heb 9,

ſang de Ieſus Chriſt ( qui par l'eſprit e

ternel s'eſt offert à Dieu ſoy meſme

ſans nulle tache)purifie nos conſcien

ces des œuures mortes pour ſeruir au

Dieu viuant. · -

Le ſecond fruict qui nous vient des

ſouffrances de Ieſus Chriſt conſiſte en

des motifs à ſanctification , par haine

du peché &amourde Dieu.Ie di haine

du peché: car il ne ſe voit nulle part ſi

execrable qu'en la croix de Ieſus

| Chriſt, puis que nous y voyons le Fils

de Dieu mort pour l'expier. Ie dia

mour de Dieu : car ſi nous voyons que

Dieu nous a aimé iuſqu'à ce poinct

que d'auoir donné pour nous ſon pro

pre fils à vne mort ignominieuſe,com

bien nous doit vn ſi grand amour de

Dieu enuers nous inciter à luy com*

plaire & faire ſa volonté à Car faut il
pas quc nos cœurs ºye .plus durs

- N 1]

-
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que pierre ſi nous n'auons de l'amour

pour celuy qui nous atant aymés, & ſi

nous n'auós nulle crainte d'offéſer vne

ſigrâdebonté : Et ce fruict eſt auſſi vne

partie du ſuc de vie qui nous vient de

luy comme de noſtre viande ſpirituel

le & celeſte.Car cela eſt la vraye nour

riture de nos ames qui leur donne vn

embonpoint,les ornant de ſaincteté,&

les portant à aimer Dieu, à le craindre

& le ſeruir:C'eſt pourquoy Ieſus Chriſt

a voulu que le Sacrement de la Saincte

Cene fuſt ſouuent celebré, afin que la

continuelle meditation de ſa mort

nous fortifiaſten ſon amour,& en l'e-

ſtude des vertus Chreſtiennes. Et par

cela,fideles,recognoiſtrez-vous ſi vous

vous eſtes repeus de Ieſus Chriſt, àſça

uoir ſivous auez vne ſaincte triſteſſe de

l'auoiroffenſé,&vngrand deſir de che

miner en iuſtice & ſaincteté.

Le troiſieme fruict de la mort de Ie

ſus Chriſt eſt ſon exemple , à ſçauoir

l'exemple de noſtre condition en la

terre & de noſtre deuoir. Ie di l'exem

ple de noſtre condition en la ter

re , à ſçauoir d'eſtre haïs & maltrai

- ctés
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ctés du monde comme luy ; ſelon qu'il

dit luy meſme,Si le monde vous a en hai

ne , il m'a eu en haine premier que_ Itan15.

vous; le diſciple n'eſt pas plus grand que »

le maiſtre,& le ſeruiteur que ſon Seigneur;

s'ils m'ontperſecuté, auſſi vous perſecute

ront-ils?Si donc,fideles,vous ſouſtenez

comme luy la haine & la contradi

ction dumonde, c'eſt ſa croix qui s'ac

complit en vous comme en ſes mem

bres. Car comment ſeriez-vous ſes

membres, ſi vous ne luy eſtiez confor

mes & ne ſubiſſiez vne meſme condi

tion que luy en la terre ? Ie di auſſi que

Ieſus Chriſt nous a donné en ſes ſouf

frances l'exemple de noſtre deuoir, à

ſçauoir en patience & conſtance. Car

bien que toutes les vertus Chreſtien

nes ayent reſplendi en ſa vie & en ſes

· ſouffrances,la patience & la confiance

en Dieu y ont ietté l'abondance de

leurs rayons , quand vous l'y voyez

prier pour ſes ennemis. Et l'Apoſtre

nous marque les argumens de con

ſtance que nous deuons recueillir, pre

mierement quand il dit,conſiderez di- .

ligemment celuy qui a ſouffert vne tel

- E iij
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le contradiction : vne telle,comme vou

lant dire que la contradiction que nous

ſouffrons eſt le plus ſouuent beaucoup

au deſſous de celle que Ieſus Chriſt a

ſoufferte; & de faict en ſuitte il dit que

les Hebreux n'ont pas encor combatu

iuſqu au ſang : Secondement quand il

· dit que c'eſt la contradiction des pe

cheurs, c'eſt à dire des hommes obſti

" nez en leurs iniquitez , à ſçauoirtant

en leurs erreurs & ſuperſtitions qu'en

leurs vices & leurs crimes. Car ordi

nairement nous n'auons la contradi

ction que de telles gens. Et il y auroit

| fort à s'eſtonner ſi nous nc l'auions pas,

veu l'oppoſition qui eſt entre noſtre

profeſſion & la leur:ſelon que Ieſus

Chriſt noſtre Seigneur diſoit,Si vous eſ

ºº tiez du monde , le monde aimeroit ce qui

ſeroit ſien, mais pource que vous n'eſtes pas

du monde , ains que ie vous ay eſleus du

monde,pourtant le monde veus a en haine.

La ſapience eſt iuſtifiee par ſes enfans,

il faut donc qu'elle reçoiue la contra

diction des enfans de ce ſiecle. Et ce

ſeroit mauuais ſigne ſi nous auions l'ap

probation & la faueur des mondains.

Do

\

· e

-
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D o C T R I N E.

Ormaintenant pour finir ce propos,

recueillons encor de ce texte diuerſes

doctrines qu'il nous fournit.

Et premierement, quand l'Apoſtre

nous parle de regarder à Ieſus , dites

que les ſens corporels & leurs fon

ctions ſont attribuees à l'ame:que l'en

tendement eſt ſon œil:que ſes medita

tions ſont ſes regards : elle a de meſ

mes ſes oreillespour ouyr , deſquelles

Ieſus Chriſt diſoit, qui a oreilles pour

ouyr,oye : elle a ſon gouſt pour ſauou

rer,comme il eſt dit Pſ34 Voyez & gou- pſig.

ſtés combien le Seigneur eſt bon ; comme

auſſi Dauid à raiſon de ce gouſt dit que

· les commandemens de Dieu ſont plus

doux que miel & que ce qui distille des

rayons de miel : Elle a doncques auſſi ſa

bouche pour manger, à ſçauoir la foy,

ſelon laquelle l'Eſcripture inuite qui

conque a faim& ſoifde iuſtice à ſe raſſa- Matth.s.

ſier. Si doncques l'Egliſe Romaine,

quand l'Apoſtre nous parle de regar

der à Ieſus Chriſt , n'entend pas de

- º E iiij

--
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regards des yeux corporels, pourquoy

entend-elle quand Ieſus Chriſt parle

- de manger ſa chair , vn manger de la

bouche corporelle ? Pourquoy prend

elle toutes les fonctions des autres ſens

ſpirituellement, pour prendre celle du

gouſt corporellement: Venez donc fi

deles regarder Ieſus Chriſt,le toucher,

le manger, & le ſauourer, tout d'vne

meſme façon, à ſçauoir de voſtreame

& de voſtre cœur, voire auec plus de

liberté que s'il s'agiſſoit des organes du

corps : car l'œil du corps ne verroit Ie

ſus Chriſt que tel qu'il eſt à preſent, à

ſçauoir glorieux, mais l'œil de l'ame le

peut voir tel qu'il eſtoit iadis en la

croix dans les douleurs & dans l'op

probre : & en effcct c'eſt en ceſt eſtat

auquel l'Apoſtre veut que nous le

voyions ; & auquel le Sacrement nous

· inuite à le regarder, Ieſus Chriſt pro

poſantſon corps comme rompu & ſon .

ſang commc reſpandu : mais ce meſ

me œil de la foy qui voit Ieſus Chriſt

en ſa croix, le voit auſſi en ſa gloire:ſe

lon que noſtre Apoſtre veut que vous

· regardiez tellement Ieſus Chriſt ſouf

· frant .
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frant la croix que vous le regardiez

auſſi aſſis à la dextre de Dieu. Car l'œil

de la foy en vn moment paſſe de la

croix à la gloire du Paradis , & de la

, terre dans le ciel:c'eſt cét œil,qui(ain

ſi qu'en parle l'Apoſtre Hebr. chap. 6.)

· penetre iuſqu'au dedans du voile où Ieſus

Chriſt eſt entré comme auavtcoureur pour

mous. Adiouſtez que l'œil de l'ame voit

Ieſus Chriſt en tout temps,& n'y a ob

ſcurité ni ombre de mort qui puiſſe

empeſcher ſa fonction : de meſmes en

eſt-il dugouſt de l'ame & de ſon man

ger. En tout temps elle peut ſauourer

en la mort de Ieſus Chriſt combien

Dieu eſtbon, &par cela ſe conſoler,&

ſe nourrir en ſon amour. -

Secondement, mes freres, peſez le

mot de Chefdonné à Ieſus Chriſt,quâd

l'Apoſtre veut que nous le regardions

· comme Chef & conſommateur de la

foy : afin que vous diſiez qu'eſtre Chef

de l'Egliſe & eſtre le conſommateur

de la foy ſont meſme choſe : & que

partant ce tiltre nepeutconuenir à vn

homme mortel,mais eſt propre à Ieſus

Chriſt : comme en effect quandS.Paul
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Epheſj.

Pſ2.

dit que Ieſus Chriſt eſt le Chef de l'Egli

ſe, il adiouſte quepareillement il eſt le »

Sauueur de ſon corps. Chreſtiens,ſi vous

auez pour Chef celuy qui vous eſt Sau

ueur & conſommateur de voſtre foy,

aucz-vous beſoin d'en recognoiſtre &

receuoir vn autre ? Conſiderésque le

mot de Chef dans l'original de noſtre

texte eſt celuy qui ſignifie auſſi Prince

& Conducteur, afin que vous ſçachiez

que Ieſus Chriſt veut vous defendre

contre Satan & le monde & tous vos

ennemis. Les ſuiets d'vn Prince puiſ

ſant,ne craignent rien, & ſon Eſtateſt

en ſeureté ; Que craindrez-vous donc,

fideles, ayans pour Chef & Prince le

propre Fils de Dieu ? Son Eſtat,qui eſt

ſonEgliſe, eſt-il pas en ſeurté contre

les portes de l'enfer meſmes,quoy qu'il

ſemble ne pouuoir reſiſter à la puiſſan

ce dc ſes ennemis à certes c'eſt l'aſſeu

rance que ſe donnent les fideles en la

meditation de ce Prince & Chef que

Dieu a ſacré ſur ſon Egliſe, quand ils

oppoſent aux nations & peuples de la

terre quibruyent & machinent contre

l'Egliſe, que Dieu aſacré ſon RoyſurSion

%20/7/4-
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montagne deſa ſainčteté : que ce Roy a

vn ſceptre de fer en ſa main pour briſer ſes

ennemis comme vn vaiſſeau de potier.

Mais auſſi ſi nousauons Ieſus Chriſt

Conducteur& Chef, faut-il pas que

nous nous ſouſmettions volontaire

ment à ſa conduite, renonçans au pe

ché & à ſes conuoitiſes,qui ſont les en

nemis de ſon regne & de ſon empire

cn nos cœurs ? Au corps humain les

membres reçoiuent tous leurs mouue

ments du Chef, pourquoy,mes freres,

prendrons-nous les noſtres d'ailleurs,

du vieil homme& de la chair Et ſi Ic

· ſus Chriſt eſt le Chef & le conſom

mateur, apprenons qu'il ne faut pas

que nous nous contentions d'auoir

bien commencé en la pieté, mais que

nous perſeuerions iuſques à la conſom

mation : commencer par l'Eſprit & fi

nir par la chair , eſt vouloirauoir Ieſus

Chriſt pour Chef ſans l'auoir pour có

ſommateurde la foy: ce qui toutesfois

ne ſe ſepare point: Que ſi vous tra

uaillés à voſtre perſeuerance en pieté,

& ſentez neantmoins beaucoup de de

faut & d'infirmité , prenez courage,

/
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mes freres,ear c'eſt en ce cas que Ieſus

Chriſt ſera conſommateur de voſtre

foy:parfaiſant ſa vertu en infirmité, en

vous ſubuenant par ſon Eſprit,& inter

ccdantenuers Dieu ſon Pere, à ce que

vous ſoyiez receus & agreez,&que vos

defauts ne vous ſoyent point imputez.

En troiſieſme lieu, quand l'Apoſtre

nous parle de la ioye qui eſtoit propo

ſee à Ieſus Chriſt , apprenons ici à di

ſtinguer les ioyes du monde & de la

chair, d'auec la ioye ſpirituelle & cele

ſte. Vous eſtes appelés,ô fideles,à ioye

de meſme nature & condition que

celle de voſtre Chef, afin que vous laiſ

ſiez au monde les ſiennes qui ſont vai .

nes & mauuaiſes: Eſiouiſſex vous au Sei

gneur,voire eſiouiſſez- vous, dit l'Eſcritu

re. Les vrays plaiſirs ſont ceux de la

dextre de Dieu. Les plaiſirs de la chair

vous ſont communs auec les beſtes:

les vrays plaiſirs ne vous peuuent eſtre

communs qu'auec les Anges, & auec

Dieu meſme. La ioye des mondains

ſe change par les aduerſitez & ſe ter

mine ſouuét en triſteſſe extreme: mais

la ioye des fideles ſubſiſte dans les af

. flictions.

/

\
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flictions. C'eſt pourquoy IeſusChriſt

nous declare qu'il ne nous a point don

né ſa paix & ſa ioye, comme le monde Iean 16.

la donne , & qu'il nous l'a tellement

donnee que nul ne nous la rauira.

En quatrieſme lieu,quâd Ieſus Chriſt

nous propoſe la contradiction qu'il a

ſoufferte,ne nous redargue-il pas quâd

nous nous promettons la paix & tran

quillité de la part du monde ? N'eſt-ce

pas d'vne part entierement meſcon

noiſtre le naturel du monde;& de l'au

tre,confondre le temps des trauaux de

l'Egliſe auec celuy de ſon repos, &ce

luy de ſes combats auec celuy dc ſon

triompheè Que ſi ceux dont l'Egliſe

ſouffre la contradiction ſont les pe

cheurs, c'eſtà dire mal viuans & aban-'

， donnés à peché ; s'enſuit-il pas qu'il

faut que nous ſouffrions en vne quali

· té contraire, à ſçauoir en gensde bien

& innocens ? ſelon que dit S.Pierre en

ſa I.Epiſtre ch.4. Quenul ne ſouffre com

me meurtrierou larron, ou malfaiteur, ou

conuoiteux des biens d'autruy ; mais ſi

quelqu'vn ſouffre comme Chreſtien, qu'il

me le prenne point à honte,ains qu'il glori

Iean ;4:
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fie Dieu en cet endroit. -

Et quant à ce que l'Apoſtre exhorte

les fideles à conſiderer diligemment

la cótradiction que Ieſus Chriſt a ſouf

fert des pecheurs & la gloire qu'il a ob

tenue, cela nous apprend que la con

ſtance du Chreſtien n'eſt pas vne

ſimple dureté de cœur, comme vous

en voyez en quelques mödains:(cette

dureté n'eſtant pas de vertu n'eſt pas

conuenable à la pieté) mais que c'eſt

vne fermeté raiſonnee, tiree de la me

ditation de Ieſus Chriſt, & de ſonexé

ple , des promeſſes que Dieu a faites

à ſes enfans,& de l'oppoſition de la vie

preſente à l'eternité de ioye au ſiecle à

venir. C'eſt de là que ſe forme le cou

rage & la generoſité du Chreſtien.

C'eſt par cela qu'il tient ferme au mi

lieu des maux.Pour vous dire que tou

tes les vertus de la volonté doiuent

leur eſtre aux lumieres & meditations

de l'entendement. Que donc,ô Chre

ſtien, la parole de Chriſt habite en toy

plantureuſement en toute ſapience;

rempli ton entendement de la conſi

deration de l'eſperance de la vocation

celeſte,
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celeſte,&des richeſſes de la gloire de

l'heritage de Dieu en ſes Saincts, &tu

ſentiras la ſaincteté & la patience &

I'eſperance s'eſtablir en ton ame.

Et comme ainſi ſoit que noſtre Apo

ftre a terminé dans noſtre texte nos

eſgards à la ſeance de Ieſus Chriſt

à la dextre de Dieu , comme eſtant

le but auquel nous auons à regar

der, que cela nous apprene deux cho

ſes,l'vne qui nous eſt propoſee parl'A-

poſtre Coloſſiens 3. Cerchez les choſes

qui ſont en haut là où eſt Ieſus Chriſt à la

dextre de Dieu ; & mortifez vos mem

bres qui ſont ſur la terre, paillardiſe,ſouil

lure, appetit deſordonné,mauuaiſe conuoi

tiſe & auarice : Car, mes freres,regarde

rions-nous à Ieſus Chriſt aſſis à la dex

tre deDieu , en ayant nos cœurs en

foncés dans laterre par l'auarice,& les

voluptez charnelles ? ains ce ſeroit a

uoir du tout fermé les yeux à l'eſtat de

Ieſus Chriſt, voire ce ſeroit renoncer à

ſa ſeanceà la dextre de Dieu. L'autre

choſe eſt de nousaſſeurer de la felicité

celeſte, puis que ceſt l'eſtat de noſtre

Chef, l'Apoſtre nous diſant Epheſ2.
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Que Dieu nous a reſſuſcitez enſemble, &

nous a faiét ſeoir enſemble, és lieux cele

ſtes en Ieſus Chriſt : afin que nous con

templions dés à preſent noſtre place

dedans le Ciel, & qu'en la mort nous

ouurions les yeux de noſtre foy, & ,

voyions,ainſi que iadis S.Eſtienne, les

cieux ouuerts & Ieſus Chriſt à la dextre »

' de Dieu,pour y receuoir noſtre eſprit.

Ainſi ſoit-il.

Prononcé le 3o.Mars i66.

?

SER

)
-


